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Tu penses quoi 
de la 

COP22 ?

Je sais pas 
ce que c’est !

Alors j’ai pas
d’avis...

Attrape 
ma grande !

Cool. 
Sympa 

le pigeon.

Lis LE DRENCHE : 
pour chaque grand sujet, 

des explications simples et 
2 contributeurs qui débattent 

pour exprimer 2 avis distincts. 
L’idéal pour 

se faire un avis ! 

Primaires, société, 
COP22, je suis au top 

sur tous les sujets !

Merci 
mon chaton !

Il y a même des 
infos étonnantes et 

ludiques et des bons 
plans sur Paris, 

Le top ! 
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PARiS

Faut-il piétonniser 

les voies 
sur berges ?
SociÉTÉ

Doit-on imposer

une contrepartie

au RSA ?
eT AUSSi

Le “Qui pense Quoi ?”, Les 7 Z-infos

Le débat de mauvaise foi...



L’EDITO 

Un projet fou ! 

Nous ne sommes pas une grosse 
entreprise, pas des millionnaires, pas 
des lobbyistes, pas des politiques, 
pas même des journalistes.

Nous sommes juste 
deux amis, avec pas 
beaucoup plus que 
notre b... bonne vo-
lonté et notre couteau 
(seul le couteau sera 
représenté pour des 
questions d’audience), et nous lançons 
un journal papier. 

Sûrement un peu !

Alors pourquoi ? Parce qu’on voudrait 
un média complètement impartial, 
gratuit, qui aborde les sujets qui vous 
intéressent vraiment et qui présente 
systématiquement le Pour et le Contre 
pour pouvoir se faire sa propre 
opinion ; pas celle du type qui détient 
le journal.
Et ça n’existait pas, alors nous avons 
décidé de le faire nous-mêmes.

L’idée vous plait ?

     oUi    NoN    boF

Bon, vous n’êtes pas obligés de ré-
pondre tout de suite ; lisez d’abord le 
journal. Mais si ça vous plaît, il faut 
que vous le disiez très fort ! Plus 
d’infos à ce sujet page 19.
Cela nous permettra de faire un autre 
numéro, puis encore un autre, puis 
beaucoup d’autres ! Et l’idée c’est qu’à 
terme, il y ait au moins un journal com-
plètement indépendant, qui présente 
toujours des avis opposés, pour que 
toi lecteur, tu puisses te faire TON 
opinion...

Alors, ça vous botte ?

LES ARTICLES LES PLUS LUS
sur www.ledrenche.fr

LE
SAVIEZ-VOUS ?

Le Drenche est imprimé 
sur du papier certifié 

PEFC ; c’est à dire 
qu’il provient de forêts 
gérées durablement ! 
Notre imprimeur est 
également certifié 

Imprim’Vert® ; 
c’est un label décerné 

aux imprimeurs 
respectueux de la charte 
environnementale mise 

en place par les chambres 
des métiers et de 

commerce françaises.

Emmanuel Macron 
6 oct.

Bruno le Maire 
6 oct.

Michèle Rivasi 
5 oct.

opinion...

02 LeS eSSeNTieLS

ILS L’ONT TWITTÉ

L’INFO dont on parle peu

L’inde a vécu la plus grande grève 
de tous les temps
Plus de 150 millions d’Indiens ont 
manifesté à travers tout le pays en 
septembre, afin de protester contre 
la politique économique du Premier 
ministre, Narendra Modi. Dix confédéra-
tions syndicales ont lancé un appel à la 
grève afi n de protester contre la réforme 
du marché du travail présentée au début 
de l’été par le gouvernement indien et qui, 
selon les syndicats, vise à assouplir les 
règles de licenciement. Autre sujet au 
coeur des revendications : l’opposition à la 

politique de privatisation de New Dehli et 
la demande d’une hausse généralisée des 
salaires. En effet, le gouvernement a prévu 
de lever plusieurs milliards d’euros grâce à 
la fermeture ou à la privatisation d’entre-
prises publiques déficitaires. Et cet été, 
les négociations engagées par le ministre 
de fi nances à propos du salaire minimum 
ont échoué. Les syndicats réclamaient 
l’instauration d’un seuil plancher à 18 000 
roupies (240€) contre un minimum actuel 
de 5 000 à 9 000 roupies selon les Etats.

La sonde OSIRIS-REx, de son 
vrai nom Origins-Spectral Inter-
pretation-Resource Identifi cation-
Security-Regolith Explorer, est 
une sonde spatiale américaine 
lancée le mois dernier.
Sa mission est de ramener sur 
terre un morceau (d’environ 60 
grammes !) de l’astéroïde Bénou 
sur Terre, pour l’analyser. Son 
retour est prévu en 2023. 

1.Pour ou Contre la GPA ? 2. Explique-moi… qui se présente à 
l’élection présidentielle #2017 

Pour que chaque 
enfant retrouve sa 
fi erté et puisse 
se dire : “putain, 
je suis Français : 
c’est la classe !” !

2èmeème fois en 1 mois  fois en 1 mois  fois en 1 mois  fois en 1 mois  fois en 1 mois 
que la justice que la justice que la justice que la justice que la justice 
rappelle la droite rappelle la droite rappelle la droite rappelle la droite rappelle la droite rappelle la droite 
à l’ordre et la à l’ordre et la à l’ordre et la à l’ordre et la à l’ordre et la 
désavoue BRAVO désavoue BRAVO désavoue BRAVO désavoue BRAVO désavoue BRAVO 
Les Républicains, Les Républicains, Les Républicains, Les Républicains, Les Républicains, 
z’êtes au topz’êtes au topz’êtes au topz’êtes au top!

Nous devons 
encourager nos 
concitoyens à 
s’inscrire sur les 
listes électorales, 
à commencer 
par les jeunes.

LA PHOTO
La sonde oSiRiS-Rex

Crédit : NASA
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Quelle place pour les drones ?
Quelle place pour les drones ?

Bien sûr, les défenseurs des drones 
mettront en avant le formidable potentiel 
commercial de ces engins qui prolifèrent 
dans nos magasins de jouets à l’approche 
de Noël. Ils pourront aussi mettre en avant 
les multiples possibilités offertes par ces 
petits engins dans des domaines variés 
comme la sécurité, les services, la main-
tenance industrielle ou encore l’agriculture. 
Mais tous ces avantages ne sont rien en 
comparaison des dangers et nuisances que 
peuvent générer ces drones ! Pour com-
mencer, il existe un risque indéniable pour 
la sécurité de la population. Ces drones, 
capables pour certains d’emporter des 
charges importantes, pourraient permettre 
des attaques terroristes de grande am-
pleur sur des sites pourtant bien protégés 
au sol. Et le danger est concret : de nou-
veaux survols de centrales nucléaires ont 
eu lieu en France en début d’année.  
Et même lorsque le propriétaire n’a pas de 
mauvaises intentions, ces drones repré-
sentent quand même une source de danger. 
Les engins vendus dans le commerce 
peuvent peser plus de 20kg, atteindre des 
vitesses allant jusqu’à 80km/h et voler à 

Il y a un débat philosophique fort der-
rière cette photo, en apparence anodine. 
Une question fondamentale qui touche 
à l’esprit même de notre société.
En fait, il y a deux manières de réagir à 
une nouveauté :
La première, c’est la peur. Elle est bien 
naturelle ! L’Homme a toujours eu peur 
de ce qu’il ne connaissait pas. Cette 
réaction animale et instinctive lui a per-
mis de survivre dans une nature souvent 
hostile : la peur appelle à la prudence. 
Mais si on s’arrête à cette réaction, on 
n’évolue pas.
 
Fort heureusement, nous avons appris à 
dépasser cette peur animale… pour arri-
ver à la seconde manière de réagir face à 
une nouveauté : y voir des opportunités !
C’est cette réaction même qui a permis à 
l’espèce humaine de progresser. Si, en 
découvrant le feu, on n’avait vu que ses 
dangers, on ne l’aurait certainement ja-
mais utilisé ! Il brûle, peut tuer, ravager 
des forêts… et pourtant, quel progrès !
Il en est de même pour les drones : on 
peut en avoir peur, et se dire qu’il vaut 

Le danger est réel ! N’ayons pas peur du feu
Jourdain ENDATI 
Spécialiste aéronautique

Nicolas FOUAILLE 
Féru de technologie

Aux Pays-Bas, 
la police a dressé 
des aigles pour 
intercepter les drones 
volant dans des 
espaces interdits

plusieurs centaines de mètres d’altitude, 
contrôlés uniquement via une caméra 
embarquée. Le risque d’accident sérieux 
est évident. Et il l’est aussi bien au sol 
que dans les airs ! 
Pour l’Association international du transport 
aérien, les drones constituent une “menace 
réelle et croissante” pour les avions civils. 

Et la liste ne s’arrête pas là : espionnage, 
atteinte à la vie privée, malveillance. Il 
n’existe pas à mon sens l’équivalent en 
termes de potentiel de nuisance. 
Et face à tous ces dangers, il n’existe pas 
de parade parfaitement fiable. Les aigles 
hollandais sont impressionnants mais 
cette solution ne pourra pas se générali-
ser. D’autres étudient des solutions de 
brouillage mais font face à des contraintes 
technologiques majeures. Ces dangers 
sont donc très loin d’être maîtrisés.  
Au nom du principe de précaution et au 
vu du trop grand nombre de dangers qui 
existent et pour lesquels il n’existe pas 
de parade fiable, il est donc impératif de 
bannir définitivement les drones civils de 
notre ciel !  

mieux ne pas s’en servir parce qu’ils 
sont dangereux. Ce serait passer à côté 
de toutes les formidables opportunités 
que cette technologie ouvre !

Ils pourraient permettre de désengorger 
les routes en remplaçant les livreurs, 
d’acheminer de l’aide humanitaire dans 
des zones sinistrées, de remplacer de 
nombreux emplois pénibles et peu inté-
ressants, de surveiller des ouvrages 
civils, des bâtiments, de détecter les 
départs de feu dans les forêts, de suivre 
une personne en fuite, etc. La liste serait 
bien trop longue à dresser. Et encore ; il 
existe sans doute de multiples usages que 
notre esprit n’est pas encore capable 
d’imaginer.
 
Alors il y a deux manières de réagir face 
à cette nouveauté : on peut s’arrêter là, 
et ne jamais utiliser les drones. Ou on 
peut faire ce que l’espèce humaine a 
toujours fait : progresser !
 
Pour les drones comme pour le reste : 
n’ayons pas peur du feu !

capables pour certains d’emporter des 

espionnage, 

réagir face à 

charges importantes, pourraient permettre 

atteinte à la vie privée, malveillance. Il 

une nouveauté : y voir des opportunités !

des attaques terroristes de grande am-

des zones sinistrées, 
d’acheminer de l’aide humanitaire dans 

de détecter les 
départs de feu 



Faut-il 
piétonniser 
les voies 
sur berges ?
PARIS - Le projet de piétonnisation 

des voies sur berges de la rive 

droite est une des promesses de campagne 

d’Anne Hidalgo, la maire de Paris.

 + Consiste en la fermeture 
totale à

 la circ
ulation 

automobi
le 

de la vo
ie Georg

es Pompi
dou 

sur une 
longueur

 de 3,3 
km 

 + La Commission d’enquête 
a rendu 

un rappo
rt défav

orable s
ur le 

projet l
e 22 aoû

t dernie
r.  

 + Le projet a été voté par 
le 

Conseil 
de Paris

 le 26 s
eptembre

 dernier
.

Faut-il 
piétonniser 
les voies 
sur berges ?

04 PARiS

POUR
J’entends beaucoup certains élus du J’entends beaucoup certains élus du 
Val de Marne nous reprocher au-
jourd’hui la piétonnisation de la voie 
sur berge dans le centre de Paris. Pour-
quoi vouloir interdire ici ce que toutes les 
communes des bords de Marne ont réali-
sé, à savoir un espace au bord de l’eau 
agréable, propice à flânerie.
La voie Georges Pompidou a été inaugu-
rée en décembre 1967. Elle s’inscrivait 
dans un plan autoroutier global, et avait 
pour fonction d’assurer une liaison rapide 

Christophe NAJDOVSKI
Maire-Adjoint de Paris, 
chargé des transports, des déplacements, chargé des transports, des déplacements, 

POURchargé des transports, des déplacements, 

POURde la voirie et de l’espace public.de la voirie et de l’espace public.POURde la voirie et de l’espace public.POUR
entre Paris et sa banlieue, et d’assurer une 
traversée rapide de Paris. C’était il y a 50 
ans, les temps ont bien changé. Le péri-
phérique n’existait pas, les RER non plus.
Les arguments des opposants à la pié-
tonnisation des berges n’ont pas de sens. 
Non, nous n’allons pas bloquer Paris et 
sa banlieue. Les études mesurant l’im-
pact sur la circulation sont claires, les 
seuls reports de circulation prévus sont 
dans Paris. Il est malhonnête de compa-
rer le projet de piétonnisation avec la 

récente crue de la Seine qui a fermé de 
nombreuses voies, ainsi que le RER C.
De même l’impact sur la pollution sera posi-
tif car moins de voitures circuleront sur les 
quais en rive droite. Aujourd’hui deux voies 
parallèles, les quais hauts et les quais bas, 
sont dédiés à la circulation. Demain il 
n’en restera qu’une, il y aura donc moins 
de circulation qu’aujourd’hui, donc moins 
de pollution, c’est une évidence.

Aux études rigoureuses que nous avons 
conduites on nous oppose aujourd’hui un 
ensemble d’arguments non étayés par 
des études ou des enquêtes, on nous 

“Ceux qui utilisent 
une voiture dans 
Paris aujourd’hui 

sont les 
plus riches”

réclame un moratoire, des études complé-
mentaires, sans en esquisser le contenu, 
tout simplement parce que le travail 
préparatoire que nous avons réalisé est 
complet et de qualité.
Mais la piétonnisation de la voie sur 
berge va toucher une minorité, pas n’im-
porte laquelle : ceux qui utilisent une voi-
ture dans Paris aujourd’hui sont les plus 
riches, à 84 % des hommes, à 64 % des 
catégories sociales aisées. Ce sont eux 
qu’on entend aujourd’hui, pas l’ensemble 
des gens normaux qui se déplacent quo-
tidiennement en transport en commun, et 
seront certainement heureux de profiter 
des bords de Seine de temps en temps.
Enfin, l’impact économique sera positif. 
Cette piétonnisation sera un élément 
d’attractivité très important pour les tou-
ristes, et au-delà pour tous les amoureux 
de Paris, qui pourront profiter d’une nou-
velle façon d’apprécier la capitale.

l’impact sur la pollution sera posi-
tif 

l’ensemble 
des gens normaux qui se déplacent quo-
tidiennement en transport en commun, et 

Crédit : Jean-Louis Zimmermann
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Jean-Pierre LECOQ  
Maire du 6ème arrondissement de Paris  

CONTRE
Maire du 6ème arrondissement de Paris  

CONTRELes RépublicainsLes Républicains

CONTRELes Républicains

CONTREwww.jplecoq.frwww.jplecoq.fr

CONTREwww.jplecoq.fr

CONTRE
Evidemment, comme la plupart d’entre Evidemment, comme la plupart d’entre 
nous, je souhaite vivre dans une ville 
moins polluée et moins embouteillée.
Mais contrairement à ce que déclare la 
Maire de Paris, la brusque fermeture des 
voies sur berges rive droite n’y contri-
buera pas. Nous pensons même qu’elle 
aura des résultats inverses en accentuant 
la pollution. D’ailleurs les documents édi-
tés par la Mairie de Paris qui restent très 
elliptiques sur les reports de circulation 
et sur la pollution reconnaissent que le 
boulevard Saint-Germain, rive gauche, 
les quais de la Seine et la rue de Rivoli, 
rive droite, récupèreront une part relative-
ment importante d’environ 30 % chacun 
des reports de circulation générés par la 
fermeture des voies sur berges.
Ainsi donc la pollution qui diminuera sur 
les quais bas de la rive droite augmentera 

boulevard St Germain, rue de Rivoli et sur 
les mêmes quais hauts de la rive droite.
Comment donc croire un seul instant que 
la pollution globale diminuera dans la 
capitale, alors que la santé des Parisiens 
est mise en avant comme argument es-
sentiel par la Maire de Paris pour justifier 
cette décision de fermeture.

Nous nous apercevons donc qu’il n’en sera 
rien et que la situation risque d’être aggra-
vée dans quelques semaines. Pourquoi ? 
Parce qu’il s’agit d’une décision idéolo-
gique prise trop rapidement et sans véri-

“D’autres 
solutions existent 
et s’imposeront 
à l’avenir”

table solution de remplacement.
Le rapport de la Commission d’enquête 
publique le dit fort justement ; cette 
décision est contestable sur le fond et 
sur la forme, l’enquête aurait dû porter 
sur un nombre beaucoup plus important 
d’arrondissements et notamment chez 
ceux directement concernés par les 
reports de circulation qu’elle va engen-
drer. Les Mairies des 5ème, 6ème et 8ème 
arrondissements auraient dû être cou-
vertes par le périmètre de l’enquête.
Enfin rappelons que cette décision  ne 
figurait pas initialement dans le pro-
gramme d’Anne HIDALGO et devait s’ac-
compagner de la mise en place d’un tram 
ou d’un bus rapide sur les quais hauts. 
Aujourd’hui aucune information n’est 
donnée sur ce transport public de subs-
titution dont la réalisation semble différée 
de plusieurs années.
En brusquant sa décision et en passant 
outre les mises en garde de très nom-
breux responsables, la Maire de Paris fait 
preuve d’un autoritarisme coupable.
D’autres solutions existent et s’impose-
ront à l’avenir dans le cadre d’un véritable 
plan de circulation qui reste à élaborer. La 
gestion temporelle de la circulation sur les 
quais de Seine est une des pistes à explorer.

E 14278-annonce-205x143-engagement MYUNICEF-CAMPUS.indd   2 30/09/2016   15:42

Comment donc croire un seul instant que 
la pollution globale diminuera 

cette 
décision est contestable sur le fond et 
sur la forme, l’enquête aurait dû porter 
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06 Le QUi PeNSe QUoi ?
ils l’ont dit. ils le pensent. ils prennent position. Nous les avons 
regroupés pour que vous sachiez enfin Qui pense Quoi !

Je suis CONTRE 
la GPA. 
Et favorable 
à la PMA pour 
les femmes 
lesbiennes.
Anne-Yvonne le Dain, 
députée PS de l’Hérault, sur Twitter

Je suis CONTRE Je suis CONTRE 

Et favorable Et favorable 
PMA pour PMA pour PMA pour 

députée PS de l’Hérault, sur Twitterdéputée PS de l’Hérault, sur Twitterdéputée PS de l’Hérault, sur Twitterdéputée PS de l’Hérault, sur Twitter

Je suis pour la 
#TVASociale. C’est une 

question de justice
Jean-Frédéric Poisson, le 6 octobre sur Twitter

[Je souhaite que] 
la sélection soit 
généralisée pour 

l’entrée en Master 1, 
quelles que soient 

les formations.
Alain Juppé, le 19 septembre dans le Figaro

#RSA J
e n’ai

me pas
 le dé

bat 

sur l’
assist

anat. 

La sol
idarit

é fait
 parti

e 

des va
leurs 

de la 
Républ

ique. 

La que
stion 

d’une 

seule 
indemn

ité es
t posé

e.

Gérard Larcher, le 6 octobre sur Twitter

#LoiTravail : 
Je suis contre 
cette loi qui 
mélange quelques 
bonnes mesures 
noyées dans des 
reculs gravissimes
Yannick Jadot, le 18 septembre sur Twitter

Je défends depuis 
longtemps une loi 
électorale juste 
qui représente tous 
les Français, 
la proportionnelle 
en fait partie.
François Bayrou, le 5 octobre sur Twitter
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Faut-il 
une
contrepartie 
au RSA ?
HAUT-RHIN - Le conseil départemental 

veut conditionner le versement 

du RSA à des heures de bénévolat.

 + L’idée est d’imposer 
aux allo

cataires
 du RSA 

sept heu
res 

de bénév
olat par

 semaine
.

 + Plus de 20 000 foyers 
bénéfi ciai

res sont 
concernés

 par la m
esure 

dans le 
Haut-Rhi

n. 

 + Plusieurs autres départem
ents

intéress
és : l’Isè

re, l’Or
ne ou en

core l’E
ure. 

Faut-il 
une
contrepartie 
au RSA ?

intéress
és : l’Isè

re, l’Or
ne ou en

core l’E
ure. 

Crédit : Arno D27
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POUR
Faut-il conditionner le versement du 
RSA à des heures de bénévolat ?RSA à des heures de bénévolat ?
Les élus locaux le constatent chaque jour, Les élus locaux le constatent chaque jour, 
le volet “activité” du mot RSA est complè-
tement en panne. Les effets désastreux 
du chômage de masse perdurent et s’am-
plifient. La France comptait, fin 2015, 
2,5 millions de foyers au RSA. 

Elle est socialement très destructrice 
pour les allocataires du RSA dont près 
de la moitié sont dans le dispositif de-
puis plus de 4 ans.
Elle fragilise aussi les départements qui 
doivent aujourd’hui supporter à la place 
de l’Etat plus de 4 milliards d’euros de 
dépenses liées au versement du RSA. 
En 2016, près de la moitié des départe-
ments devront même différer certaines 
dépenses pour pouvoir assurer le paie-
ment des allocations des mois de no-
vembre et décembre.
4 milliard d’euros, c’est autant d’argent 
qui n’est plus consacré à d’autres poli-
tiques essentielles : l’équipement des col-
lèges, l’aménagement du réseau routier, 
l’accompagnement des familles, des se-

Eric STRAUMANN
Député du Haut-Rhin
Président du Conseil départemental

Éric Straumann est un homme politique français, 
député Les Républicains de la 1re circonscription du Haut-Rhin 
depuis 2007 et président du Conseil départemental 
du Haut-Rhin depuis 2015. Il a fait adopter en février 2016 
une délibération qui conditionne le versement 
du RSA à un engagement bénévole dans le Haut-Rhin.

POUR
du RSA à un engagement bénévole dans le Haut-Rhin.

POUR
niors, des personnes en situation de han-niors, des personnes en situation de han-
dicap. Cela impacte aussi les investisse-dicap. Cela impacte aussi les investisse-
ments et donc l’activité des entreprises 
locales, tout particulièrement le BTP.

Des solutions pour favoriser l’insertion 
sociale et professionnelle existent mais 
sont souvent très difficiles à mettre en 
œuvre par les élus locaux car l’Etat tend à 
vouloir faire des départements de simples 
guichets de paiement.

Pour autant, en tant qu’élus en respon-
sabilité, nous avons le devoir d’agir.
L’engagement associatif est particuliè-
rement développé en Alsace. Les va-
leurs du monde associatif sont des 
marqueurs régionaux.
L’un des maux du chômage de longue 
durée c’est l’isolement qui éloigne de 
plus en plus les allocataires du RSA du 

“L’un des maux 
du chômage 

de longue durée 
c’est l’isolement”

monde du travail. Or, ce lien social est 
vital et l’engagement associatif doit 
pouvoir redonner aux allocataires 
toute leur place dans la société. C’est 
une étape essentielle pour retrouver 
un chemin de vie positif, pour rendre 
chacun davantage acteur de son par-
cours de vie. Cela doit aussi permettre 
de casser les préjugés.

Cette démarche volontariste repose sur 
l’idée du juste droit : 

à s’investir dans les dé-
marches pour retrouver le chemin de 
l’emploi.

Enfin il est important de dire que toutes 
les solutions ne peuvent pas simplement 
dépendre de la seule action des pouvoirs 
publics. Les élus locaux doivent aussi 
pouvoir activer tous les leviers qui sont à 
leur disposition. La société, à travers la 
vitalité, la richesse et la diversité des 
associations, offre d’innombrables res-
sources qu’il faut pouvoir mobiliser. 
C’est ce que nous cherchons à faire à 
travers cette démarche novatrice.

La moitié des bénéficiaires 
du RSA sont dans 
le dispositif depuis plus 
de 4 ans. Le dispositif 
est donc en panne. 

Son financement 
fragilise les départements
qui supportent plus 
de 4 milliards d’euros 
de dépenses. 

Le lien social est vital
et l’engagement associatif 
doit redonner aux
allocataires une place 
dans la société.

1
2
3

L’ESSENTIEL 
POUR
EN 3 POINTS 

Le volet “activité” du mot RSA est en panne !

Vous êtes POUR, CONTRE ou INDÉCIS ?
rendez-vous sur 

www.hello2017.org 

pour savoir ce que pensent les candidats à la Présidentielle de cette mesure. 
S’ils ne l’ont pas encore dit ; interpellez-les directement sur Hello 2017.

Cette situation n’est pas acceptable. 

collectif de solidarité et l’engagement 
personnel 

l’idée du juste droit : le respect du devoir 



CONTRE

gRAND DÉbAT 11

Vous en voulez plus ? 

Assez d’entendre parler les autres, 

vous voulez vous exprimer ? 

Venez voter et continuez le débat sur Vous en voulez plus ? 

Assez d’entendre parler les autres, 

vous voulez vous exprimer ? 

Venez voter et continuez le débat sur 

www.ledrenche.fr 

Faut-il conditionner le versement du Faut-il conditionner le versement du 
RSA à des heures de bénévolat ?RSA à des heures de bénévolat ?
Le département du Haut-Rhin a annoncé 
en février, vouloir conditionner le verse-
ment du RSA (Revenu de solidarité ac-
tive) à sept heures de bénévolat par se-
maine, depuis d’autres départements 
aimeraient l’imiter. 
Rappelons ici que le droit fondamental à 
des moyens convenables d’existence est 
reconnu par notre Constitution. Les mini-
mas sociaux, comme le RSA, permettent 
de respecter ce droit. Une fois de plus on 
stigmatise les pauvres comme étant des 
profiteurs alors que la très grande majo-
rité d’entre eux se démène chaque jour. 
Le RSA n’est pas un choix, c’est le der-
nier filet de la solidarité nationale.
Contraindre les personnes, ce n’est 
pas les responsabiliser. 
Forcer la participation à un projet asso-
ciatif lorsque l’on a déjà une vie bien dif-
ficile remplie de soucis quotidiens : com-
ment nourrir sa famille, se vêtir, payer la 
cantine, …, c’est indécent.

Le département de la Drôme a mis en 
place un dispositif similaire mais basé 

Marie-Aleth GRARD 
Vice Présidente ATD Quart Monde

Militante à ATD Quart Monde depuis plus de 30 ans, 
elle assume aujourd’hui la Vice-présidence
de l’association. Elle siège également comme 
conseillère au CESE (Conseil économique 
Social et Environnemental) notamment au sein de la section 
des affaires sociales et de la santé. 

“Contraindre les 
personnes, 

ce n’est pas les 
responsabiliser”

Ce type de 
mesure stigmatise 
les pauvres 
comme étant 
des profiteurs. 

L’engagement 
associatif doit rester 
un choix de la 
personne et non une 
contrainte imposée.

Il faut concentrer 
nos efforts 
à trouver des 
emplois stables 
et pérennes.

1
2
3

L’ESSENTIEL 
CONTRE

EN 3 POINTS 

sur le volontariat. La différence est no-
table puisque le dispositif est “gagnant-
gagnant”. D’une part pour les associa-
tions qui ont de réels besoins et d’autre 
part pour les bénéficiaires du RSA qui 
exercent une activité pour maintenir un 
lien social et à terme favoriser leur re-
tour à l’emploi, sans contrainte.

Oui les associations ont toujours besoin 
de nouveaux bénévoles, mais l’engage-

de la 
personne et non une contrainte imposée 
– par le département dans le cas présent.
Oui, l’implication associative peut être 
un premier pas vers l’emploi. Ces 7h de 
“bénévolat” impliquent pour les personnes 
en situation de précarité de s’organiser 
pour le transport (surcoût), trouver une 
nourrice pour une journée par semaine 
est compliqué et coûteux. Cette mesure 
va complexifier le quotidien de familles 
qui ont déjà tant de mal à joindre les 
deux bouts.

Si l’on est capable de trouver du travail à 
raison de 7h par semaine à 20 000 per-
sonnes dans le Haut-Rhin alors pourquoi 

ne pas concentrer nos efforts à leur 
trouver un emploi stable et pérenne ?
Car nous le constatons tous les jours sur 
le terrain, les personnes en situation de 
précarité accordent une grande impor-
tance au travail afin d’assurer le meilleur 
avenir possible à leur famille.

La finalité de cette proposition est, en 
réalité un bras de fer entre l’État et les 
départements dont les plus pauvres 
sont les otages. 
Nous vivons en France, 6ème puissance 
mondiale ! N’oublions pas de respecter 
l’égale dignité de chacun.

Une fois de plus on stigmatise les pauvres

ment associatif doit rester un choix 

l’égale dignité de chacun.

 l’engage-

 N’oublions pas de respecter 
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La technique 
Un rotaxane est une mo-
lécule constituée d’un 

macrocycle lié mécaniquement 
à un fragment moléculaire 
linéaire qui le traverse de part 
en part. En simplifiant un peu, 
ce sont les plus petites machines 
du monde ! 
C’est la conception de ces ma-
chines moléculaires qui a valu le 
prix Nobel de chimie à ses inven-
teurs : le Français Jean-Pierre 
Sauvage, le Britannique Sir James 
Fraser Stoddart et le Néerlandais 
Bernard L. Feringa.

L’immanquable 
Le 8 novembre se déroulera l’élection présidentielle aux Etats-Unis. 
Ce sera la 58ème, et elle permettra d’élire le 45ème président des Etats-Unis. 

Elle verra s’affronter Hillary Clinton et Donald Trump, bien sûr, mais aussi Gary 
Johnson, du parti libertarien, et Jill Stein du parti vert.
Le nouveau président prendra ses fonctions le 20 janvier 2017.

L’inutile 
Les Vaudois (les habitants du canton de Vaud en Suisse), 
mettent 18 minutes à s’endormir.

On ne sait pas ce qui est le plus surprenant ; la statistique, ou 
le fait que des gens fassent réellement des études sur le sujet...

L’image
Normalement, cette image est censée vous hypnotiser, selon les 
gens qui l’ont conçue. Donc on va tester : “Prenez votre chéquier et 

faites un chèque de 10 000 € aux fondateurs du DRENCHE, maintenant, oui, 
là, tout de suite. C’est parfait !”
Ça a fonctionné ? Non ? Bizarre...

La geek 
Une semaine après 
sa sortie, le jeu FIFA 17 

a battu un record de vente 
au Royaume-Uni, avec 1,1 million 
de copies vendues.

L’incroyable (mais vraie) 
L’entreprise américaine Twelve South a développé une bougie odeur 
“Nouveau Mac”. Elle permet aux fans d’Apple de retrouver l’odeur d’un 

Mac à l’ouverture de son carton d’emballage.

1

3

5

4

La STAR
Netflix prévoit de sortir les films qu’il produit au cinéma en même 
temps que sur sa plateforme de streaming.2

6 7





LE DRENCHE donne carte blanche à Klaire
Phèdre (de Racine) pour les nouilles

14 Le blog



Klaire est une 
artiste - dessinatrice - créatrice 

qui fait des trucs vraiment top !

On vous conseille vivement d’aller voir 
son blog : Klaire fait Grr. 

Elle y poste la plupart de ses créations,
 visibles à l’adresse www.klaire.fr. 

Le blog 15



16 DÉbAT De mAUVAiSe Foi

À l’américaine (“le Drènch”) ou de manière plus classique (“le Drânche”). Et la ques-
tion n’est toujours pas tranchée. Le débat fait rage, chaque camp défendant son point 
de vue avec beaucoup (trop) d’ardeur.  
Il était donc temps pour le plus grand journal de débat du pays (en toute modestie) de 
lancer ce sujet crucial, au cœur des préoccupations des françaises et des français. 
Et finalement quoi de plus logique pour un journal de débat que d’avoir un nom 
qui fait débat ?

POURPOUR CONTRE
Non. Je dis non à ce courant néolo-
giste barbare, visant à supprimer les 
accents circonflexes dans le but d’une 
soi-disant popularisation de la langue 
française. Je milite pour que Drânche 
porte un accent circonflexe, au même 
titre que chââteau, chevââlière, ou fils-
â-pâpâ. Pourquoi ? Etymologiquement, 
drânche vient du lâtin “dranchus”, litté-
ralement “le débat” ou “la fracture”, qui 
donnera plus tard une “drânche de jam-
bon”, “dranchez votre chambre Charles 
Edouard”, ou encore le fameux proverbe 
“Dranch’en va la cruche à l’eau, à la fi n elle 
se casse.” Enlever son châpeau chinois au 
Drânche, c’est comme enlever son pastis à 
un joueur de pétanque : c’est le tuer !
Imaginez cette simple phrase, racontant 
mes souvenirs d’enfance, si les accents 
étaient ôtés :

flyers qui viennent jusque dans nos bars 
lounge ou sur la table du brunch à propos 
du best-of des one-man-shows sont 
déjà bien bilingues, sinon précurseurs 
d’un nouvel idiome !
Dirons-nous ainsi que ce journal est 
comme le boum originel dans le monde 
du journalisme, ou qu’il en est le big-
bang ?
Scoop, toujours prêt ! – Qui parle encore 
d’exclusivité ? – Dirons-nous enfi n, de 
notre langoureuse langue franche, que 
le Drânche s’épanche sur les blanches 
planches des kiosques… ou que le 
Drench’ est un best-seller ?
Amis lecteurs, ne restons pas vintage ; 
soyons trendy : lisons LE DRENCHE 
avec la Drench’ touch !

Il y a des anglicismes qui excorient la 
self-esteem de nos professeurs de 
français comme il y a de ces morts 
mots, utilisés seulement d’une Rousse 
ou d’un petit Robert, qui désespèrent 
les jeunes générations aujourd’hui tant 
portées à l’interculturel, et donc aux 
challenges de l’inter-linguistique.
Pourquoi rester en stand-by quand le 
monde n’accepte plus d’être has-been ?
Pourquoi ne pas voir les possibilités 
d’un langage no limit mêlant le voca-
bulaire d’une communauté internatio-
nale à notre identité linguistique ? Nos 
esprits sont déjà en bluetooth avec nos 
voisins d’outre-Manche, qui in-
fluencent autant notre know-how que 
notre cher way of life à la française. Les 
small talks des debriefings after-work 
de nos responsables marketing ou les 

DRÂNCHE ! LA DRENCH’ 
TOUCH !

“Et là, fermée, mémé m’a donné un baiser.”
Et bien cela donnerait :
“Eh, la ferme, meme madone imbaisée !” 
… supprimant d’un seul coup tout le ro-
mantisme de la situation !
Je Dranchéris ! Supprimer les accents 
aurait pu changer le cours de l’Histoire ! 
Imaginez Henri IV et son fameux “ralliez-
vous à mon panache blanc”. Un accent 
de trop et la bataille d’Ivry eut été un 
désastre, les troupes regroupées autour 
d’un bon Panaché blanc bien frais ! Un 
accent qui fait perdre toute une bataille, 
c’est un accent grave, non ?
C’est aussi pour cela que les poissons du 
lac Titicaca ont mauvaise haleine. Quel 
rapport me direz-vous ? Mais parce que 
ce lac sent grave !
Ca vous laisse circonfl exe ? Moi, en tous 
cas, j’ai dranché la question, je suis contre !

Le sujet vous intéresse ? Continuez le débat sur Internet : www.ledrenche.fr 

AVeRTiSSemeNT Cette page peut contenir de l’humour, de l’ironie, 

des bétises et voire même des informations sérieuses.

La  rédaction décline toute conséquence sur
votre vie professionnelle ou privée.

Comment prononcer 
LE DRENCHE ? AVeRTiSSemeNT 

AVeRTiSSemeNT 
AVeRTiSSemeNT 



Lucie est désespérément 
heureuse. Auteur de talent, 
elle n’arrive plus à écrire 
depuis qu’elle nage dans 
le bonheur... Elle, qui n’a 
jamais écrit que sur ses 
malheurs, a perdu toute 

son inspiration.

Notre avis : 6/10 
Une comédie sympathique qui rame un 
peu pendant 1h15 mais dont le réveil est 
intéressant lors de la dernière demi-heure.
Il aura fallu attendre longtemps avant qu’il 
se passe quelque chose. Nous avons l’im-
pression d’assister à une suite de blagues 
et de bons mots avec une histoire sans réel 
enjeu qui ne serait qu’un prétexte… mais 
en fait c’est un petit peu plus que cela. La 
mise en abîme du texte est intelligente. 
Stéphane de Groodt a un jeu très naturel et 
nous croyons vraiment à son personnage 
de voisin envahissant, drôle et bon copain.
Dommage que les dialogues, même s’ils 
nous font sourire, ne parviennent pas vrai-
ment à nous captiver et que la mise en scène 
casse sans cesse le rythme avec ses noirs. 

Théâtre Edouard VII
10, place Edouard VII - 75009 Paris

1. Le PoRTRAiT 
De DoRiAN gRAY

Par la magie d’un vœu, 
Dorian Gray conserve la 
grâce et la beauté de sa 
jeunesse. Seul son por-
trait vieillira. Le jeune 
dandy s’adonne alors à 
toutes les expériences…

Notre avis : 9/10 
Sublime ! Nous avons été subjugués par 
la beauté du texte d’Oscar Wilde. Chaque 
phrase est un trait d’esprit bien tourné, 
profond, amusant. Certains d’entre eux 
ont traversé les siècles et nous pa-
raissent familiers tant ils sont cités.
Nous avons particulièrement aimé le per-
sonnage de Lord Henry, odieux et fascinant 
à la fois. Ses répliques sont belles mais 
elles nous font surtout beaucoup rire car 
elles cachent de grossières contre-vérités. 
Son emprise sur Dorian Gray se révèle 
troublante. L’histoire prend une tournure à 
laquelle nous ne nous attendions pas, elle 
nous captive et nous tient intelligemment 
en haleine. Jusqu’à la morale, pas dénuée 
d’intérêt non plus... A ne pas manquer !

Studio des Champs Elysées
15, avenue Montaigne - 75008 Paris

    L’HeUReUX 
eLU

    ToUT ce QUe
VoUS VoULeZ.

La jolie Charline ne 
pourrait pas être plus 
heureuse : elle va bientôt 
épouser L’homme de sa 
vie ! Avant de le présenter 
à ses amis les plus fi dèles 
elle leur précise que ce 

prétendant idéal cache un gros défaut pour 
vivre en société…

Notre avis : 8/10 
Nous étions inquiets en voyant l’affiche 
et le casting de L’Heureux Elu. Nous avi-
ons peur de tomber sur un boulevard 
lourd sans réelle histoire.
Mais bonne surprise ! L’histoire est aussi 
crédible que captivante, les situations 
bien amenées et le rythme maintenu au 
gré des rebondissements. Le thème du 
racisme est abordé sans bien pensance ni 
manichéisme. C’est aussi ça le théâtre, faire 
rire sur un sujet sensible avec intelligence.
Car il y a plusieurs niveaux d’humour, du 
plus subtil au bon enfant, en passant par les 
blagues pas très fi nes… on rit beaucoup.
Nous n’avons pas vu le temps passer. 
Une comédie à ne pas manquer.

Théâtre de la Madeleine
19, rue de Surene - 75008 Paris
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L’OURS
(oui, ça s’appelle un 
ours, et c’est légal, 
on n’y peut rien...)

LE DRENCHE a le plaisir de vous 
offrir un ours de qualité :
Mail lecteurs : contact@ledrenche.fr
 
Directeur commercial :
Antoine Dujardin (c’est le fondateur 
du journal, et franchement, c’est un 
chic type)
Directeur de la publication :
Florent Guignard (c’est également 
le fondateur, et il est plutôt cool)
Direction artistique :
Bérengère Foulquier-Gazagnes

Imprimeur
Riccobono, 79 Rue de Roissy, 
93290 Tremblay-en-France
 
Dépôt légal : octobre 2016
ISSN : en cours d’attribution
 
LE DRENCHE est un journal édité par 
la société LE DRENCHE SAS, détenue 
par ses fondateurs.
Et... franchement, vous avez lu 
jusqu’ici ? Il y en a vraiment qui lisent
ça ? Bein, si c’est le cas, sachez qu’on 
vous aime et qu’on vous apprécie !

ours, et c’est légal, 
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Le SUDOKU
En partant des chiffres déjà placés, remplissez les grilles de manière à ce que chaque ligne, chaque colonne, et chaque carré 
de 3 x 3 contienne une seule et unique fois tous les chiffres de 1 à 9. 
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Les 3 pièces de théatre 
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prétendant idéal cache un gros défaut pour prétendant idéal cache un gros défaut pour prétendant idéal cache un gros défaut pour 
toutes les expériences…toutes les expériences…

Chaque Chaque 

 A ne pas manquer !

 L’histoire est aussi 
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18 merci

On voulait vous dire MERCI !!!
Le Drenche, c’est toute une aventure ! Une aventure qui a commencé dans les montagnes du Sultanat 
d’Oman en octobre 2012 (eh oui, que le temps passe vite) ; mais ceci est une autre histoire...
Surtout, ça a vraiment commencé avec une campagne de financement participatif ; des amis, de la 
famille et des inconnus nous ont soutenus, ont cru en nous et en notre capacité à lancer Le Drenche. 
Et sans eux, rien de tout cela n’aurait été possible, et vous n’auriez jamais ce journal entre le mains. 
Alors à tous ceux là, à vous, on voudrait vous dire merci merci merci merci merci merci merci 
merci et merci !



WE NEED YOU 19

52% 
C’est le 

pourcentage de 
jeunes qui 
n’ont pas 

l’intention d’aller 
voter en 2017.

ON A BESOIN DE VOUS !
Et c’est une double Marianne

qui vous le dit !

Pour nous dire que vous aimez le 
concept !
Parce que ça fait toujours plaisir, et qu’on a besoin 
de montrer que le concept plaît, pour pouvoir conti-
nuer d’éditer le journal. 

Pour savoir quels sujets vous voulez
Parce que ce journal, c’est avant tout pour vous. 
Donc dites-nous les sujets sur lesquels vous voulez 
vous faire VOTRE opinion.

... c’est surtout un immense 
projet de société.

Parce que bon, soyons 
clair, si on voulait faire 
fortune, on ne se lancerait 
pas dans la presse papier 
en 2016... encore plus avec 
un journal gratuit.

Si on a fait ce projet, c’est 
parce qu’on pense que 
la société en a besoin. 
Mais genre, cruellement 
besoin ! Qu’on a besoin de 
plus de décryptage et de 
débat ; et que si c’est gra-
tuit, c’est encore mieux !

Pourquoi ? 
Parce qu’un jeune sur 
deux n’a pas prévu d’al-
ler voter en 2017. 
Qu’on est 80 % à s’inté-
resser aux grands pro-
blèmes de notre société, 
mais 64 % à penser que 
notre démocratie ne 
fonctionne pas très bien.
 
Alors on a envie de dire : 
PAS SANS NOUS ! 
La société a besoin des 
jeunes. Et la démocratie 
ne va pas se mettre à al-
ler mieux du jour au len-
demain sans rien faire.

Et on pense que, pour 
commencer à changer 
les choses, il faut :
1. Etre informés des su-
jets de fond
2. Pouvoir se forger sa 
propre opinion
Pour du coup : 
3. Se réengager et (re)
devenir acteur de notre 
démocratie.

Alors, si sur le papier, le 
projet vous plait :

Pour participer aux débats 
Ce n’est pas parce qu’on est étudiant qu’on n’a pas de 
compétences dans un ou plusieurs domaines. Au 
contraire  ! Alors, si partager vos opinions et débattre 
par écrit vous tente, les colonnes du Drenche vous 
sont toutes ouvertes  !

Pour faire vivre le journal
Quand on est étudiant, il y a de bonnes chances pour 
qu’on soit fauché : normal ! C’est aussi pour ça que ce 
journal est gratuit. Par contre, si vous avez des parents, 
de la famille ou des amis qui travaillent dans des pe-
tites ou grosses entreprises, et que ces enteprises 
font de la publicité à destination des étudiants... eh 
bien on sera très heureux de les rencontrer !Pour tout ça :

CLIQUEZ ICI 

www.ledrenche.fr/ca-vous-plait/ 
(non, en vrai, recopiez le lien... 

le papier, c’est sympa, mais ça fait pas tout non plus..)

en 
CHIFFREs

Merci Xavier Guignard Merci Sylvain Lequéré




